
 
 

 
  

téléphone : 01 44 92 70 21                    Fax : 01 42 54 17 82                   site : http://www.ndclignancourt.org 
 

Paroisse Notre-Dame  
de Clignancourt 

 
Église : 2 place Jules Joffrin  Paris 18ème  

Adresse postale : 97 rue du Mont Cenis  75018 Paris 
 

31 octobre 2010 
31ème DIMANCHE  

Lundi 1er novembre, 
TOUSSAINT 

ACCUEILLIR JÉSUS COMME ZACHÉE  

Pour écouter l’évangile de ce dimanche, il importe de ne 
pas perdre le fil du récit de saint Luc, dont sont omis 
certains passages par le découpage liturgique. Le thème 
général de cette partie du livre est l'accueil du Royaume, 
ce qui n'est pas si facile apparemment. Neuf lépreux sur 
dix sont passés à côté (Lc 17,12-19). Un seul a compris, 
un Samaritain.  

Ce Royaume qui est à recevoir, il faut apprendre à 
l’attendre avec persévérance dans la prière, comme la 
veuve face à ce juge qui se moquait de Dieu (Lc 18,1-8). 
La prière nous amène peu à peu à une foi accueil-
lante : non l’attitude de ceux qui se croient justes, comme 
le pharisien, mais celle qui rend juste celui qui reconnaît 
ses péchés en se confiant à Dieu. Le publicain hum-
blement repentant est sur la bonne voie pour accueillir le 
Royaume (v. 9-14). « Amen, je vous le dis : celui qui 
n'accueille pas le royaume de Dieu à la manière d'un 
enfant n'y entrera pas » (v. 17). Zachée, le riche, montant 
sur un arbre comme un enfant, reçoit le Seigneur dans sa 
maison. Tout est à recevoir. L’enfant n’a rien et son 
dépouillement lui donne le sourire face à cette affirmation 
de Jésus : «  Comme il sera difficile à ceux qui possèdent 
des richesses de pénétrer dans le Royaume de Dieu ! »  
(v. 26).  

Le renoncement à toute sécurité humaine  permet de 
prendre le chemin du dépouillement avec Jésus : 
« Prenant les douze avec lui, il leur dit : voici que nous 
montons à Jérusalem… » (v. 31). Oui, à Jérusalem s’ou-
vriront pour nous les portes du Royaume. Cette montée 
est à faire avec Jésus et en Église. Cette montée passe par 
Jéricho, la porte d'entrée dans la terre promise. C'est par 
là que les Hébreux, sous la conduite de Josué, sont entrés 
dans la "terre sainte" (Josué 6). Jésus, le nouveau Josué, 
s'approche et traverse maintenant la ville. Voilà la chance 
à saisir. Un aveugle et surtout Zachée en profiteront. 
Zachée accueille Jésus, lui ouvre sa maison et 
spontanément redistribue ses biens. Zachée ne demande 
rien. C'est Jésus qui l'interpelle par son nom : « Zachée, 
descends vite : aujourd'hui il faut que j'aille demeurer 
chez toi ».  

Le royaume apporté par Jésus est donc un don, personne 
ne le mérite. Il est à accueillir et ceux qui acceptent d’en 
profiter auront le privilège de sortir de leur égocentrisme 
pour s’ouvrir à la conversion et au partage. 

Père Bénigne Ikani 
 

 
 

VACANCES ET FÊTE  
DE LA TOUSSAINT 

jusqu’au mercredi 3 novembre 

Messes aux heures habituelles.  

Ce dimanche 31 octobre, messe à 9h, 10h15 
et 11h30. À 18h30, messe anticipée de la 
Toussaint. 

Lundi 1er novembre, TOUSSAINT, messe 
à 9h, 10h15, 11h30 et 18h30.  

Mardi 2 novembre, Commémoration des 
fidèles défunts, messe à 9h30, 12h et 
messe solennisée à 19h au cours de 
laquelle seront nommés les défunts de 
l’année.  

Pendant les vacances, l’accueil est ouvert 
du lundi au samedi de 10h à 12h et de 17h 
à 18h45 (16h30 à 18h15 le samedi).  
 

Les élus dans "Le Jugement dernier" de Michel Ange - chapelle Sixtine - Vatican 



 

Vie de l'Église 

LE CIEL 
d'après le C.E.C., n° 1023 à 1032 
Ceux qui meurent dans la grâce et l’amitié de Dieu, et 
qui sont parfaitement purifiés, vivent pour toujours avec 
le Christ. Ils sont pour toujours semblables à Dieu, 
parce qu’ils Le voient « tel qu’Il est » (1 Jn 3,2), face à 
face.  

Cette vie parfaite avec la Très Sainte Trinité, cette 
communion de vie et d’amour avec Elle, avec la Vierge 
Marie, les anges et tous les bienheureux est appelée  
« le ciel ». Le ciel est la fin ultime et la réalisation des 
aspirations les plus profondes de l’homme, l’état de 
bonheur suprême et définitif.  

Vivre au ciel c’est « être avec le Christ ». Les élus 
vivent « en Lui », mais ils y gardent, mieux, ils y 
trouvent leur vraie identité, leur propre nom :   

Car la vie c’est d’être avec le Christ : là où est le Christ, 
là est la vie, là est le royaume.   

Par sa mort et sa Résurrection Jésus Christ nous a 
« ouvert » le ciel. La vie des bienheureux consiste dans 
la possession en plénitude des fruits de la rédemption 
opérée par le Christ qui associe à sa glorification céleste 
ceux qui ont cru en Lui et qui sont demeurés fidèles à sa 
volonté. Le ciel est la communauté bienheureuse de 
tous ceux qui sont parfaitement incorporés à Lui.  

Ce mystère de communion bienheureuse avec Dieu et 
avec tous ceux qui sont dans le Christ dépasse toute 
compréhension et toute représentation. L’Écriture nous 
en parle en images : vie, lumière, paix, festin de noces, 
vin du royaume, maison du Père, Jérusalem céleste, 
paradis : « Ce que l’œil n’a pas vu, ce que l’oreille n’a 
pas entendu, ce qui n’est pas monté au cœur de 
l’homme, tout ce que Dieu a préparé pour ceux qui 
L’aiment » (1 Co 2,9).  

À cause de sa transcendance, Dieu ne peut être vu tel 
qu’Il est que lorsqu’Il ouvre Lui-même son mystère à la 
contemplation immédiate de l’homme et qu’Il lui en 
donne la capacité. Cette contemplation de Dieu dans sa 
gloire céleste est appelée par l’Église la « vision 
béatifique » : 

Quelle ne sera pas ta gloire et ton bonheur : être admis à 
voir Dieu, avoir l’honneur de participer aux joies du 
salut et de la lumière éternelle dans la compagnie du 
Christ le Seigneur ton Dieu, (…) jouir au Royaume des 
cieux dans la compagnie des justes et des amis de Dieu, 
des joies de l’immortalité acquise.  

Dans la gloire du ciel, les bienheureux continuent 
d’accomplir avec joie la volonté de Dieu par rapport 
sqdf 

aux autres hommes et à la création toute entière. Déjà 
ils règnent avec le Christ ; avec Lui « ils régneront pour 
les siècles des siècles ». (Ap. 22,5).  

Ceux qui meurent dans la grâce et l’amitié de Dieu, 
mais imparfaitement purifiés, bien qu’assurés de leur 
salut éternel, souffrent après leur mort une purification, 
afin d’obtenir la sainteté nécessaire pour entrer dans la 
joie du ciel.  

L’Église appelle Purgatoire cette purification finale des 
élus qui est tout à fait distincte du châtiment des 
damnés. L’Église a formulé la doctrine de la foi relative 
au Purgatoire surtout aux Conciles de Florence et de 
Trente. La tradition de l’Église, faisant référence à 
certains textes de l’Écriture, parle d’un feu purificateur.  

Cet enseignement s’appuie aussi sur la pratique de la 
prière pour les défunts et offert des suffrages en leur 
faveur, en particulier le sacrifice eucharistique, afin 
que, purifiés, ils puissent parvenir à la vision béatifique 
de Dieu. L’Église recommande aussi les aumônes, les 
indulgences et les œuvres de pénitence en faveur des 
défunts :  

Portons-leur secours et faisons-leur commémoraison. Si 
les fils de Job ont été purifiés par le sacrifice de  leur 
père, pourquoi douterions-nous que nos offrandes pour 
les morts leur apportent quelque consolation ? 
N’hésitons pas à porter secours à ceux qui sont partis et 
à offrir nos prières pour eux. 

_____________ 

Vendredi 5 novembre  

17h15 au 36 rue Hermel, Salle Saint Pierre, « Dyna-
miser sa vie sous le regard de Dieu » Veufs, veuves, 
divorcés. Pour partager et prier à partir de textes de la 
Bible, avant de participer à la messe de 19h. 

Samedi 6 novembre  

14h30 au 36 rue Hermel, Préparation au Baptême et 
au Mariage 1ère rencontre. 

Dimanche 7 novembre 

15h, Conférence-Débat salle Rossini, 8 bis rue  
de l’Annonciation – Paris 16ème. Pie XII et les  
Juifs. Son influence sur Vatican II ? Rensei-
gnements : Association « Écouter avec l’Église » 
treomoric@orange.fr

PÈLERINAGE  « TOUSSAINT 2011 » 
Le Pape Jean-Paul II, en l’An 2000, a voulu commencer son pèlerinage en Terre Sainte par une étape en Jordanie qui 
elle aussi est une terre sainte.  

La Jordanie, c'est le désert de la Bible, celui qui s’étend au delà de la Mer Morte, celui où 
vivent les Bédouins. Terre sainte, la Jordanie fait mémoire de Moïse, mort au Mont Nébo, 
d’Elie le prophète, appelé aussi le Tisbite, originaire de Galaad, et du martyre de Jean-Baptiste. 
Enfin, le site du baptême de Jésus dans le Jourdain est resté selon la tradition en Jordanie 
actuelle, c'est-à-dire en Décapole, à Béthanie.  

La Syrie nous fera découvrir les premiers chrétiens : Saint Paul à Damas, les villes où les 
hommes ont cherché une vie parfaite (Saint Siméon le stylite)… Maaloula, petit village serré 
dans un cirque montagneux, où l'on parle encore l'araméen du temps du Christ. Mais aussi des 
sites somptueux comme Palmyre, oasis en plein désert...   
Un merveilleux voyage en perspective qu’il faut préparer dès maintenant. 

Dates : du 22 au 31 octobre 2011. Les inscriptions sont ouvertes ; veuillez prendre un bulletin à l’accueil. 
 


